
239 

TU NE PRONONCERAS PAS LE NOM DU SEIGNEUR TON DIEU 
À FAUX 

 
« Tu ne blasphémeras pas Dieu » (Ex 22, 27) 
 
Connaître le nom de Dieu ne veut pas dire pouvoir en disposer pour notre plaisir. 
Dieu lui-même nous met en garde contre « l’usage à faux » de son nom : « Tu ne prononceras pas le 
nom du Seigneur ton Dieu à faux... » (Ex 20, 7). Le commandement exprimé en négatif, « ne pas 
prononcer à faux », souligne la nécessité de traiter Dieu en tant que Dieu, reconnaissant ce qui Lui 
appartient. 
« Vont à l’encontre de cette exigence : le blasphème, qui est un abus de la parole par un outrage 
direct ; le sacrilège, par lequel des personnes, des lieux et des objets sacrés sont traités 
indignement ; la simonie, dans laquelle des biens spirituels sont échangés pour de l’argent ou des 
avantages matériels ; le faux serment, qui prend Dieu pour garant d’un mensonge ; le manquement à 
l’accomplissement d’un voeu par lequel on s’est engagé devant Dieu à un acte possible et meilleur 
de son contraire ; et toute conversation arrogante sur Dieu » (CEI, CdA 882) 
Offrons notre prière en réparation pour toutes les injures faites au nom de Dieu. 
Demandons de savoir aimer et vénérer Dieu comme il le mérite. 
 
Dieu, ils sont venus, les païens, dans ton héritage, ils ont souillé ton temple sacré ; 
ils ont fait de Jérusalem un tas de ruines, 
ils ont livré le cadavre de tes serviteurs en pâture à l’oiseau des cieux, 
la chair de tes fidèles aux bêtes de la terre. 
Nous voici la risée de nos voisins, fable et moquerie de notre entourage. 
Ne retiens pas contre nous les fautes de nos ancêtres, hâte-toi, préviens-nous par ta tendresse, 
nous sommes à bout de force. 
Aide-nous, Dieu de notre salut, par égard pour la gloire de ton nom ; 
délivre-nous, efface nos péchés, à cause de ton nom. 
Pourquoi les païens diraient-ils : « Où est leur Dieu ? » 
Que vienne devant toi la plainte du captif, par ton bras puissant épargne les clients de la mort ! 
Et nous, ton peuple, le troupeau de ton bercail, nous te rendrons grâce à jamais et d’âge en âge nous 
publierons ta louange (Ps. 79). 
 
Unis-toi à la réparation que Jésus présente au Père pour les injures qui lui sont faites. Demande 
que ton coeur et tes lèvres soient purifiés.  Puis poursuis la prière : 
Esprit de sainteté, préserve notre bouche de toute injure, revêts notre coeur d’humilité, remplis-nous 
de la sainte crainte de Dieu, pour que nous puissions vivre dans sa grâce et louer son Nom très saint. 
 
 
L’ÉCOUTE DE LA PAROLE 
 
« Vous ne profanerez pas mon saint Nom » (Lv 22, 32) 
 
Si toute injure adressée à un homme « sera soumise au tribunal » (Mt 5, 22), combien plus l’injure 
faite à Dieu, spécialement dans le blasphème. Celui-ci est le contraire de l’adoration et de la 
louange que la créature doit à son Seigneur. L’usage inconsidéré du nom de Dieu est déjà un 
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manque d’égard. L’usage qui est fait par « mensonge », pour renforcer la tromperie, c’est essayer de 
détruite l’identité de Dieu en le rendant « objet » de la volonté humaine.  
Blasphèmes, parjures, profanations du sacré sont des péchés très graves, ils éloignent de Dieu au 
point de faire de ceux qui les pratiquent des alliés de Satan.  
 
 
Lecture biblique sur le ‘Nom » 
 
Je suis le Seigneur ton Dieu, qui t’ai fait sortir du pays d’Égypte, de la maison de servitude. Tu ne 
prononceras pas le nom du Seigneur ton Dieu à faux, car le Seigneur ne laisse pas impuni celui qui 
prononce son nom à faux (Dt 5, 6 et 11). 
Vous ne commettrez point de fraude en jurant par mon nom ; tu profanerais le nom de ton Dieu. Je 
suis le Seigneur (Lv 19, 12). 
Vous ne profanerez pas mon saint nom, afin que je sois sanctifié au milieu des Israélites, moi le 
Seigneur qui vous sanctifie. Moi qui vous ai fait sortir du pays d’Égypte afin d’être votre Dieu. Je 
suis le Seigneur (Lv 22, 32-33).  
La Bête se mit à proférer des blasphèmes contre Dieu, à blasphémer son nom et sa demeure, ceux 
qui demeurent au ciel... Et ils l’adoreront, tous les habitants de la terre, dont le nom ne se trouve 
pas écrit, dès l’origine du monde, dans le livre de vie de l’Agneau égorgé (Ap 13, 5-8). 
 
 
« Je sanctifierai mon saint Nom » 
 
Dieu lui-même prend soin de préserver son nom de la contamination causée par l’iniquité humaine. 
Il s’engage à nous donner « un coeur de chair », semblable au Coeur de Jésus. 
 
Du livre d’Ézéchiel, ch. 36, vv. 21-28 : 
 
J’ai eu égard à mon saint nom que la maison d’Israël a profané parmi les nations où elle est venue. 
Eh bien !, dis à la maison d’Israël : ‘Ainsi parle le Seigneur Dieu. Ce n’est pas à cause de vous que 
j’agis de la sorte, maison d’Israël, mais c’est pour mon saint nom, que vous avez profané parmi les 
nations où vous êtes venus. Je sanctifierai mon grand nom qui a été profané parmi les nations au 
milieu desquelles vous l’avez profané. Et les nations sauront que je suis le Seigneur – oracle du 
Seigneur Dieu – quand je ferai éclater ma sainteté, à votre sujet, sous leurs yeux. Alors je vous 
prendrai parmi les nations, je vous rassemblerai de tous les pays étrangers et je vous ramènerai 
vers votre sol. Je répandrai sur vous une eau pure et vous serez purifiés ; de toutes vos souillures et 
de toutes vos ordures je vous purifierai. Et je vous donnerai un coeur nouveau, je mettrai en vous 
un esprit nouveau, j’ôterai de votre chair le coeur de pierre et je vous donnerai un coeur de chair. 
Je mettrai mon esprit en vous et je ferai que vous marchiez selon mes lois et que vous observiez et 
pratiquiez mes coutumes. Vous serez mon peuple et moi je serai votre Dieu. 
 
 
Relis ces passages de la Bible. Demande que ton coeur soit libéré de tout instinct de profanation de 
Dieu. Que la sainte crainte de Dieu habite de façon stable en toi. 
Puis fais les cinq temps de prière à partir de cinq paroles de la Bible. Après chaque parole 
médite en silence pendant quelques instants ; ou si préfères, prie une dizaine de ton chapelet. 
 
 
1. « Tu ne prononceras pas le nom du Seigneur ton Dieu à faux, car le Seigneur ne laisse pas 
impuni celui qui prononce son nom à faux ». Quand et comment prononces-tu le nom de Dieu ? 
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Le nommes-tu à faux, sans respect ? T’arrive-t-il peut-être de blasphémer ? Réagis-tu devant le 
blasphème ? T’efforces-tu de purifier ton langage ? 
 
2 . « Vous ne commettrez point de fraude en jurant par mon nom ; tu profanerais le nom de 
ton Dieu ». As-tu conscience que le Dieu de la vérité est présent à ta vie ? Éprouves-tu l’exigence 
d’être limpide devant lui et avec les autres ? Quand tu invoques Dieu, est-ce seulement pour faire le 
bien, ou t’arrive-t-il de te servir du nom de Dieu pour tromper ? Peut-être donnes-tu plus de 
confiance aux horoscopes qu’à Dieu ? 
 
3. « Je sanctifierai mon grand nom qui a été profané parmi les nations au milieu desquelles 
vous l’avez profané ». Aimes-tu faire confiance à Dieu, à l’invoquer avec coeur ? Le pries-tu 
spécialement le matin et le soir ? Te rends-tu compte qu’il se manifeste à toi, aussi à travers les 
personnes, les événements, les choses ? Sais-tu être reconnaissant quand il te manifeste sa 
présence ? Que fais-tu pour réparer le mal commis ? 
 
4. « Je répandrai sur vous une eau pure, de toutes vos souillures et de toutes vos idoles je vous 
purifierai ». Quelles sont les idoles, les souillures, qui sont présentes en ton coeur, dans ta vie ? As-
tu conscience de la nécessité d’être purifié, de recevoir le pardon de Dieu ? Demandes-tu 
habituellement son pardon, vas-tu de temps en temps te confesser ? Pour quel aspect de ta vie y a-t-
il urgence à demander la purification ? 
 
5. « Je mettrai mon esprit en vous et je ferai que vous marchiez selon mes lois et que vous 
observiez et pratiquiez mes coutumes ». Es-tu heureux que Dieu te veuille « fils saint et immaculé 
dans l’amour » ? Reçois-tu volontiers l’action de l’Esprit qui t’éclaire pour choisir le bien ? 
Consens-tu avec coeur à la vocation que tu as reçue ? Aides-tu les autres à être disponible à la 
vocation que Dieu a préparée pour eux ? Penses-tu à prier pour les vocations nouvelles, pour les 
nouveaux prêtres ? 
  
 
Pour continuer la RÉFLEXION... 
 
Quand il abuse du nom de Dieu, quand il s’en sert mal, l’homme ose prétendre se l’approprier, 
l’utiliser en se le soumettant à lui-même pour s’en servir, le posséder pour en faire ce qu’il veut.  
Invoquer le nom de Dieu doit toujours viser à correspondre au dessein de Dieu, c’est-à-dire au salut 
de l’homme.  
Jésus nous enseigne que « sanctifier le nom de Dieu », c’est demander l’avènement de son Règne, 
adhérer à sa volonté. Et la volonté de Dieu n’a qu’un but : l’éternel bonheur de l’homme, bonheur 
en lequel se réalise la gloire du Dieu-Amour. 
Intimidations, superstitions, sortilèges, ensorcellements, maléfices, oeuvres de magie, imprécations 
et blasphèmes, où l’on fait entrer le nom de Dieu comme un « ingrédient » efficace : autant d’essais 
blasphématoires, sottises et vanités, qui ne peuvent trouver d’excuse que dans une grossière 
ignorance. 
De même on ne peut utiliser le nom de Dieu comme prétexte pour attaquer, escroquer, réduire en 
esclavage, persécuter, torturer, détruire des états et des civilisations, exterminer des frères... : car la 
gloire de Dieu, c’est l’homme vivant ». (Credere/5, EDB, pp. 155-156) 
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INTERCESSION 
 
« Pour que tous aiment le nom du Seigneur et deviennent ses serviteurs ! » (Is 56, 6) 
 
Combien il est urgent que tous se comportent à l’égard de Dieu avec amour et respect : et d’abord 
dans la façon de parler ! Faire un bon usage du nom de Dieu est la première formule de la foi et 
l’annonce. 
 
. Pour que ton nom soit partout respecté : Béni soit ton saint Nom, Seigneur ! 
. Pour qui, enfermé dans l’égoïsme ou dans le désespoir, ne t’invoque pas : Béni soit ton saint 
Nom, Seigneur ! 
. Pour qui blasphème, pour ceux et celles qui ne reconnaissent pas ton amour : Béni soit ton saint 
Nom, Seigneur ! 
. Pour ceux et celles qui s’approchent de façon indigne de l’Eucharistie : Béni soit ton saint Nom, 
Seigneur ! 
. Pour qui cherche leur sécurité dans la magie, dans les horoscopes : Béni soit ton saint Nom, 
Seigneur ! 
. Pour qui pratique le faux serment en abusant de ton nom : Béni soit ton Saint Nom, Seigneur ! 
. Pour que nos familles apprennent à leurs enfants le respect de ton nom : Béni soit ton saint Nom, 
Seigneur ! 
. Que les prêtres, que les personnes consacrées témoignent de la sainteté de ton nom : Béni soit ton 
saint Nom, Seigneur ! 
.... (Poursuis l’intercession par d’autres intentions...) 
 
Seigneur notre Dieu, tu te révèles comme « Celui qui est » (Yahwé) pour nous, Celui qui prend soin 
de nous : aide-nous à vivre en constante action de grâce devant toi.  
Que nos pensées soient le reflet de tes pensées ! Que nos paroles soient vraiment dignes de toi ! Que 
notre coeur débordent de reconnaissance pour ta bonté ! que nos actions soient pures de toute 
offense ! 
Libère-nous de la malheureuse possibilité d’user à faux de ton nom ; pardonne les blasphèmes et les 
injures à ta sainteté. Donne-nous de savoir au contraire vivre dans la louange et dans 
l’émerveillement pour ton mystère de grâce. 
Que nos jeunes gens aiment à louer ton nom, en s’ouvrant à des projets missionnaires !  
Que nos personnes âgées témoignent de ta fidélité, en persévérant dans le bien ! 
Que les personnes mariées soient libres des peurs, de l’angoisse du quotidien, des fatigues qui 
oppriment ! 
Que nos prêtres, que les personnes consacrées soient zélés pour la liturgie et pour l’annonce de 
l’Évangile ! 
Que nos enfants aiment à t’appeler et à l’invoquer comme le Père pour toujours ! 
Établis en nous ta demeure, Seigneur ; en nous prie, adore, agis, pour que nous vivions la grandeur 
de la vocation à être tes enfants. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. 
 
. Achève cette heure de prière par le Notre Père. 
 
. Au cours de ce mois, redis souvent : « Béni soit ton Nom très saint ! », surtout si tu entends 
blasphémer ou nommer à faux le nom de Dieu. 
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